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LE CHANT DE  

L'ALOUETTE
 
L’édito………………………………………….……. 
Après tant d’années, j’ai remis mes mains dans les ruches.  
Au tout début des années 80, j’ai été 
apiculteur professionnel. Oh ! vite dit. Restons 
modeste : quelques années seulement.  
Je me souviens encore bien de toutes les 
difficultés occasionnées par cette entreprise : trouver les 
prêts nécessaires, construire le projet, se former sur le tas, 
travailler avec des "maîtres" pour grandir, une formation de 
vétérinaire apicole pour être dans les meilleurs, pour être 
efficace. Il avait suffit de deux années pluvieuses 
consécutives pour anéantir un projet de vie.  
Ce fut la rencontre avec le travail social, directeur d’une 
structure de réhabilitation pour toxicomanes ; ceci 
m’amenant par la petite porte à la rencontre des Philippines 
et de la pauvreté qui y sévissait et y sévit encore. Vingt et 
une années passées auprès de ceux que les puissants avaient 
relégués au bord des lagons pestilentiels, de voies ferrées 
meurtrières, sur des montagnes d’ordures. 
 
Je n’ai pas envie de faire un bilan personnel mais je regarde 
autour de moi tous ces jeunes qui, à tout juste 16 ans, ont à 
décider de leur avenir professionnel. Des jeunes ! Des 
gamins et des gamines devrais-je dire tant ils me semblent 
éloignés des réalités socioéconomiques de ce monde qui leur 
demande d’être performants avant même de naître. Perdus 
entre cyber cafés, 40 chaînes de télévision, et des modèles 
vivants (stars et politiciens) tous plus corrompus les uns que 
les autres, ils décident alors de devenir infirmier, infirmière ; 
non pas pour soulager les souffrances du monde mais parce 
que c’est un passeport assuré pour un emploi très 
rémunérateur à l’étranger et l’envoi de devises fortes à leurs 
familles (qui leur en voudrait pour cela ?). D’autres optent 
pour les métiers du commerce, ceux  de l’informatique. 
 
Par bonheur, certains ont préféré ne pas oublier, ne pas 
tourner le dos à leur passé difficile mais tout simplement une 
page. Ils deviennent enseignants comme Ma. Victoria, 
Francisco, Rosamil, Ma. Corazon, Ma. Criselda ou 
travailleurs sociaux. Ainsi Sharleen, Metchie, Jonnalyn, 
Sheena -qui devra s’arrêter momentanément pour cause de 
maladie grave- : travailleuses sociales, elles ont fait le choix 
d’aider les leurs à briser le cycle insupportable de la 
pauvreté. Elles se sont engagées frontalement, conscientes 
de l’énorme tâche à accomplir mais aussi humbles et 
sereines, car elles  savent que le devenir des autres ne leur 
appartient pas mais bien à ceux-là mêmes qui sont venus 
frapper aux portes des ONGs comme Alouette Foundation.  
Un petit coup de pouce…. Un tremplin….. Un Arc, selon le 
merveilleux poète libanais Khalil Gibran (Le Prophète – sur 
les enfants), rien de plus mais tellement beaucoup.  
 
Bernard Pierquin…………………………………….… 

 

Notre nouvelle Secrétaire 
 COLETTE  DEMEURE 

Le Conseil d’Administration du 11 Juin 2011 a accepté la 
démission d’Andrée Descoubes, qui remplissait cette 
fonction depuis 2007, et a élu Colette Demeure à 
l’unanimité, Secrétaire d’Association Alouette. Le CA lui 
souhaite « bon vol » avec Alouette ! 
A partir du 17 octobre, elle prendra ses fonctions (relations 
avec les parrains / marraines, les adhérents, les volontaires / 
stagiaires) : tous les courriers et e-mails devront donc lui 
être envoyés.  

Association Alouette  c/o Colette DEMEURE 
« Le Petit Verger »,  escalier G 

10, avenue Charles de Gaulle 78230 LE PECQ 
tél. : 01 39 21 17 43  -  e-mail : alouettefrance@free.fr 

Bernard Descoubes continue à assurer la gestion comptable. 
 

ASSEMBLEE GENERALE du 11 Juin 2011  
Notre AG annuelle s’est tenue au Siège d’Association 
Alouette (Le Pecq), sous la présidence de Bernard 
Descoubes (trésorier-adjoint) et en liaison par Skype avec 
notre Président Bernard Pierquin aux Philippines. 
 7 membres adhérents étaient présents et 118 pouvoirs 
avaient été envoyés. 
Le rapport moral et d’activité en France et aux Philipines  a 
été présenté par Andrée (secrétaire) : l’accent a été mis sur 
la nécessité de trouver d’autres parrainages pour le Centre 
de Palawan (20 actuellement sur les 50 nécessaires) et sur 
les réalisations effectuées dans ce Centre (laverie et salle de 
bain), financées grâce à des actions initiées en France, 
notamment par d’anciennes stagiaires.   
Le  rapport financier, a été présenté par Bernard (trésorier-
adjoint) : 

COMPTE DE RESULTATS 2010  
DEBIT   CREDIT   

Achats non stockés :    Autres produits :    
Achats pour bureautique 271,88 Adhésions et dons 15 804,13 
    Parrainages 79 759,34 
    Autres produits  2 267,12 
Services extérieurs :        
Frais de fonctionnement   3 469,29     
Autres charges :    Produits financiers :    
Transfert aux Philippines  97 500,00 Intérêts CNE 129,92 
Rejets et impayés 92,00     
    Déficit de l'exercice :  3 372,66 

TOTAL : 101 333,17 TOTAL : 101 333,17 

 
Un projet de l’association a été évoqué : la construction d’un 
immeuble à Malibay qui abriterait deux classes maternelles, 
des salles de formation pour les mères et des logements pour 
des mères célibataires sans ressources. Son financement 
serait assuré notamment par la Fondation Saint-Gobain 
Initiatives, sur une idée de notre adhérente et marraine 
Colette Demeure. 
En conclusion, B. Pierquin remercie tous ceux qui font vivre 
notre association, de diverses manières, toutes utiles.  
Vous pouvez demander le CR complet au Secrétariat. 
 



« Pour ne pas oublier » 
Alouette Foundation a orienté ma vie 

par Sharleen Eve G. Benis 
Quand j’étais jeune, je faisais le rêve fou 
d’être millionnaire à 22 ans mais grâce à 

Alouette Foundation je suis plus que millionnaire. 
Pour ma part, je suis née dans une famille défavorisée sur le 
plan économique mais qui a une conception optimiste de la 
vie. Ma mère a préservé ce qu’il y avait de meilleur en moi 
lorsqu’elle a eu recours à  l’œuvre d’Alouette Foundation en 
faveur de l’aide à l’éducation. (…) 
J’ai terminé seconde à l’examen de fin de cursus élémentaire 
et cela ne se serait pas produit sans l’aide motivante de 
l’ONG et particulièrement de son fondateur, Mr Bernard 
Pierquin. D’abord, la joie de recevoir mes fournitures 
scolaires m’a aidée à aimer l’école et à y exceller. La joie 
d’écrire à ma chère marraine, Myriam Hay, de recevoir ses 
lettres et ses cadeaux m’a encouragée encore plus. 
L’affection et la gentillesse que ma marraine exprimait dans 
ses lettres décuplaient la confiance de l’enfant que j’étais. Je 
me sentais aimée et valorisée même par des personnes autres 
que ma famille. Les activités auxquelles je participais ont 
contribué à me rendre plus sociable et à nouer de longues 
amitiés, qui durent toujours, parmi les autres bénéficiaires.  
De plus, les activités organisées par Alouette Foundation 
m’ont permis de prendre confiance dans mes capacités, 
comme le théâtre ou la prise de parole aisée devant une 
assemblée. Les simples fêtes de Noël m’ont amenée à 
danser, à chanter et jouer beaucoup mieux. Ce sont là les 
fondements de ma personnalité d’aujourd’hui. C’est 
pourquoi je remercie du fond du cœur Alouette Foundation, 
mon autre famille. (…) 
J’ai commencé des études d’enseignante à l’Université 
Benguet State, et cela bien que ma volonté fût d’exercer un 
métier dans le Travail Social. La situation financière de ma 
famille devait aussi être prise en considération. Après une 
année, j’ai compris ce que, réellement, je voulais devenir. 
Ma vie spirituelle était en train de s’affermir et elle rendait 
plus profonds ma passion et mon désir d’aller vers les gens. 
Je rencontrai de nouveau Mr Bernard Pierquin qui 
m’encouragea et me motiva à choisir le travail social. Mon 
Eglise, qui m’a tant soutenue, m’a finalement aidée à 
prendre la décision d’aller jusqu’au bout de mon désir.(…) 
La poursuite d’études, en vue d’un travail social, à 
l’Université Saint Louis tout en travaillant comme assistante 
au bureau d’AFPI à Baguio m’a fait vivre des expériences 
d’apprentissage que je n’oublierai pas. Cela m’a donné la 
chance de me connaître vraiment.  
(…) Maintenant, je veux rendre à Alouette Foundation ce 
qui lui est dû; c’est le meilleur service que de travailler 
comme l’une de ses travailleurs sociaux. Avoir un cœur 
désireux de venir en aide aux démunis m’a été fortement 
inculqué par cette association. J’ai en moi le goût d’aider les 
enfants doués qui traversent des difficultés que j’ai connues 
moi-même. En croyant en eux et en  leur donnant l’espoir 
d’être de belles personnes à l’avenir - ce que AFPI, Sir 
Bernard et mes marraines  m’ont appris. 
Je ne reçois pas de gros chèques sans doute mais je sais 
qu’être « millionnaire » en expériences et  résultats positifs 
est plus gratifiant. Avoir des personnes qui vous soutiennent 
jusqu’au bout est une chose plus précieuse que d’avoir le 
monde entre les mains. Etre satisfait et reconnaissant est ce 
qui importe maintenant ; cela fait une personne plus qu’un 
millionnaire dans la vie. Merci de m’avoir fait être moi-
même. 
Témoignage complet: http://www.alouetteong.fr/sponsors/index.htm 

Lorie Arieta : travailleuse sociale  par B. Pierquin 
 

Cadette d’une famille de pêcheurs de Sorsogon, 
Lorie n’avait pourtant pas inscrit sur sa feuille, 
comme premier choix, « Travail Social » mais 
elle souhaitait plutôt devenir ingénieur ou 

comptable. Ne voulant pas se retrouver seule en Collège, 
elle a finalement opté pour devenir travailleuse sociale 
comme toutes ses copines de classe. C’est là qu’elle a, selon 
ses propres termes, « découvert » la beauté, l’essence, la 
philosophie, de ce métier. Aujourd’hui, en charge de 
Quezon Province, Batangas Talisay et Batangas Isla Verde, 
toujours en déplacement pour organiser, répondre aux 
besoins, Lorie avoue préférer au confort relatif des bureaux 
la mise en œuvre des actions sur le terrain au contact des 
bénéficiaires et ce avec le soutien d’Alouette Foundation.   
 

Partage  
 

             
Pour sourire aux étoiles : Partage a été mis en place pour 
aider des familles à effacer leurs dettes : dettes occasionnées 
pour lancer un petit business ou dettes scolaires.  
Partage de 20 à 300 euros : un geste pour redonner espoir à 
ceux qui risquent de tout perdre alors qu’ils rêvaient de 
lendemains meilleurs. Partage pour que ceux qui étaient au 
bord du gouffre puissent sourire aux étoiles !  
TOUTES les familles (44) concernées par ce projet ont 
vu leur (s) dette (s) recouverte (s) 
Une bonne étoile veillait sur Partage : Maraming maraming 
salamat Po 
 

Mobilisons-nous !  
 

Parrainer avec Association Alouette 
La rentrée scolaire a eu lieu ce dernier juin 2011. 
Beaucoup d’enfants n’ont pu  être scolarisés faute de 
parrainage. Parlez-en autour de vous en précisant qu’un 
parrainage de 23€ /mois ne coûte réellement que 7,82€ après 
déduction fiscale. 
 

Un projet pour Palawan 
Nous  lançons un projet : production de poulets au grain 
élevés en extérieur car nous avons la place. 100 poulets au 
départ, un poulailler en bambou suffisamment spacieux, une 
clôture contre les prédateurs en tout genre, puis un 
incubateur. Nous pourrons ainsi subvenir aux besoins du 
Centre et revendre 4 poulets sur 5 produits, sur les marchés 
locaux. L’idée vous intéresse ? Vous pouvez aider,  dites-le 
nous : alouette.bernard@yahoo.com 

 
Actions locales 

 
Si vous envisagez d’organiser une action quelconque, vous 
pouvez nous contacter pour des informations pratiques : 
anoukblanchard@aol.com, 
bernadette.martinon@laposte.net. 

Anouk Blanchard et Bernadette Martinon 
 

N’hésitez pas à faire suivre ce chant à vos contacts. 
 


